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LÄ SOCIETE ROMANDE D'ELECTRICITE

par P. PAYOT, ingenieur E.P.U.L., administrateur-directeur

Avant de decrire brievement les installations de

notre societe et la part qu'eüe a prise au developpement

de notre region sur le plan energetique et celui

des transports, il m'est agreable de signaler combien

nos relations avec l'Ecole, dont nous ceiebrons aujourd'hui

le centenaire, ont ete etroites, puisque notre

premier directeur, feu M. Henri Payot, etait sorti de

ses rangs et qu'actuellement les six ingenieurs formant
notre etat-major technique sont tous diplümes de

Lausanne. Cette fidelite est certainement due en bonne

partie au fait que la formation tibs large de notre
Eeole convient particulierement au personnel superieur
des entreprises moyennes comme la notre, oü les

ingenieurs doivent s'oecuper des problemes les plus divers

poses par la construction et l'exploitation des centrales,
des reseaux de distribution, des installations des

abonnes et les entreprises de transport.

La region du Haut-Lac fut une des premieres en

Suisse ä beneficier du courant electrique. La premiere
concession sur la Baye de Montreux fut en effet deman-

dee le 11 aoüt 1878 et aecordee en 1883. En 1886, l'usine
de Taulan commencait son exploitation; ce fut le

debut de la Societe electrique Vevey-Montreux et la
premiere utilisation de l'energie
fut d'alimenter le tramway
Vevey-Chillon, que la Societe

electrique mit en marche en

1888. C'etait le premier tram- ~fS3
way electrique de Suisse et ""^mi
egalement un des premiers
du monde entier. La ligne fut
prolongee en 1903 jusqu'ä Vil-
leneuve. Les vieüles voitures
ä imperiale (fig. 1) furent
remplacees en 1913 par les

vehicules actuels.

Cependant, le trafic
toujours croissant sur la route
du Simplon rend l'exploitation

de cette ligne de tramway

difficile pour l'ensemble
des usagers de la route ;

l'etude de sa transformation
en trolleybus est maintenant
terminee et sa realisation

parait vraisemblable dans un
avenir rapproche. Cette ligne
est compietee par deux Services

d'autobus desservant les

hauts de Montreux et Vevey.
En 1895, une societe

analogue ä 1'Electrique Vevey-

Montreux se fondait ä Aigle : c'etait la Sociite des

forces motrices de la Grande-Eau ; en 1904, les deux
societes deddaient d'unir leurs forces pour mieux des-

servir leur clienteie et repondre de maniere satisfai-
sante aux besoins grandissants de la region, alors en

plein developpement. Ce fut ainsi la creation de la
Societe romande d'Electricite qui reunit les deux autres
sous une direction commune et relia les deux reseaux

par des lignes ä 20 kV, tension extremement haute ä

cette epoque.
L'ensemble du groupe alimente actuellement la rive

gauche du Rhone de Monthey ä Saint-Gingolph-France

y compris, de meme que la partie du canton de Vaud
situee entre Bex et Saint-Saphorin, ainsi que la valiee
des Ormonts. La population desservie est d'environ
70 000 personnes et la consommation depasse, depuis
quelques annees, cent millions de kWh.

Pour y faire face, le groupe dispose de six usines

hydro-electriques utilisant des eaux vaudoises, valai-
sannes, bernoises, ainsi que des sources privees.

Le cadre restreint de cet article et le fait que ces

usines n'ont pas de particularites techniques speciales

me dispensent de les decrire. Je voudrais cependant
relever qu'en 1901 les Forces motrices de la Grande-
Eau creaient l'usine ä accumulation de Vouvry, qui
utüise les eaux du lac Tanay sous une chute totale de
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Fig. 1. — Tramway Vevey-Montreux-Chillon (1888-1913).
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Fig. 2. — Lac Tanay, alimentant l'usine de Vouvry.
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Fig. 3. -- Lac d'Arnon (Berne), rcgularisant le cours de la Grande-Eau (Vaud).
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prfes de 1000 metres, detenant ainsi — jusqu'ä ce

qu'eüe soit detrönee par l'usine d'EOS de Fully — le

record du monde de hauteur. II est peut-etre aussi

interessant de noter que le cours de la Grande-Eau, sur

lequel sont construites les usines du Pont de la Tine et
des Farettes, est regularise en hiver par les apports
d'eau d'une propriete privee de la societe: Le lac
d'Arnon (canton de Berne). Les eaux de ce lac, qui
s'ecoulent normalement en ete par l'intermediaire de la
Sarine dans la mer du Nord, changent donc de bassin en

hiver pour se diriger dans la Mediterranee.
Des l'origine, les dirigeants de la societe se preoccu-

perent des moyens de developper et d'encourager le

plus possible l'utüisation de l'energie electrique
produite par leurs usines non seulement dans l'industrie,
mais aussi pour l'eclairage et les besoins menagers. La
societe developpa, ä cet effet, ä cote de son personnel et
des instaüations techniques, un personnel commercial

et d'acquisition qualifie, ainsi qu'un service d'instaüa-
tions chez les tiers, de meme que de grands magasins
de vente de lustrerie, d'appareüs eiectro-menagers avec

salle de Conferences et demonstrations. Ces efforts por-
terent leurs fruits, puisque la consommation a

pratiquement tripie au cours de ces vingt dernieres annees

et que la diffusion des chauffe-eau et des cuisinieres

eiectriques a suivi un rythme rejouissant.
Dans ce meine ordre d'idees, signalons que nous avons

rachete, en 1947, l'entreprise d'installations eiectriques
bien connue dans la region, Cauderay S. A., qui dispose

de magasins et d'un service d'appareiüage ä Lausanne,

Morges et Renens.
Bien que la consommation de notre reseau ait

toujours pu Stre couverte par notre propre production,
une de nos preoccupations constantes a ete de nous

assurer suffisamment d'energie. Dans ce but, notre
societe fut l'un des fondateurs de la S. A. l'Energie de

l'Ouest-Suisse (EOS), dont eüe est actuellement le

second actionnaire, et participa activement ä la mise en

ceuvre de la premiere Dixence. En plus, eüe a demande

aux cantons de Vaud et Berne les concessions necessaires

pour equiper le palier Ayerne-Les Diablerets par
une nouveüe usine et sureiever le lac d'Arnon par une
digue en terre qui donnerait ainsi une accumulation
permettant de regulariser ä 100 % le debit de la Grande-Eau.

Sur le plan social, la societe se preoccupa de bonne

heure d'assurer la securite de ses employes et ouvriers

et de placer les rapports entre les cadres et le personnel

sur un plan de confiance et d'amitie. Elle participa ä la
creation, en 1922, de la Caisse de pensions de centrales
suisses d'electricite, dont notre ancien directeur
commercial, feu M. Emmanuel Dubochet, fut le premier
president. Elle crea, ä la meme epoque, un fonds de

prevoyance pour ceux dont l'etat de sante ne permet-
tait pas l'afiüiation ä la Caisse de pensions, ce fonds

pouvant, au surplus, venir en aide aux membres du

personnel dans des occasions particulierement graves.
L'entreprise prend ä sa charge le 50 % des primes

d'assurance-maladie et de la caisse de deces.

LES INSTALLATIONS DE LA COMPAGNIE VAUDOISE

DES FORCES MOTRICES DES LACS DE JOUX ET DE L'ORBE,

ET LEUR DEVELOPPEMENT

par R. GOLAY, ingenieur en chef

La Compagnie vaudoise des Forces motrices des lacs

de Joux et de l'Orbe a ete fondee le 22 mai 1901, par
döcret du Grand Conseü.

Les buts poursuivis par cette entreprise sont:
1. la regularisation du niveau des lacs de la vaüee

de Joux;
2. l'utüisation des forces motrices des lacs de Joux,

de l'Orbe et de ses affluents ;

3. la distribution de l'energie ainsi obtenue, pour
tous usages.

La premiere usine generatrice construite par la
Compagnie est ceüe de La Dernier pres de VaUorbe, mise

en service en 1903. Elle a donc atteint ses cinquante
ans Elle ne presente cependant plus la meme phy-
sionomie qu'autrefois, puisqu'elle a ete completement
transformöe de 1944 ä 1947.

L'usine de La Dernier utüise les eaux accumuiees

dans le bassin naturel que forment les lacs de Joux:
le lac de Joux proprement dit et le lac Brenet (fig. 1).

L'hydrologie tr6s particuliere de ce bassin merite

qu'on s'y arrSte un instant. La vaU6e de Joux, une
des plus beües du Jura, doit son attrait ä ses lacs

aux caracteres mi-riant, mi-sauvage, aux eaux tantot
claires, tantöt sombres. Le principal cours d'eau qui
arrose La Valiee et qui alimente le lac de Joux est

l'Orbe ; issue du lac des Rousses sur territoire frangais,
eüe coule paresseusement le long de La VaU6e et se

trouve grossie par quelques petits affluents avant de

se jeter dans le lac de Joux dont la superficie est

d'environ 9 km2 et la profondeur de 34 m. Le lac de

Joux regoit, d'autre part, les eaux de la Lyonne et de

plusieurs sources sous-lacustres, constatees par des dif-
ferences de temperatures provoquant, en hiver, des

retards dans la congeiation de certaines zones du lac.

A son extremite nord-est, le- lac de Joux est relie au
lac Brenet, beaucoup plus petit, par un canal tres

court. Les eaux recueiüies dans le reservoir naturel des

lacs n'ont pas d'ecoulement superficie]; sans former

un cours d'eau bien deiimite, eües s'echappent par
infiltration dans le sol, par les fissures que presente le

terrain calcaire du Jura. Plusieurs de ces exutoires ou


	La Société romande d'électricité

